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Genève: le squatt Rhino en sursis

Faudrait voir à pas énerver la bête !



Bonjour les artistes,
j’ai lu, j’ai regardé votre site 
et c’est moi qui rigole (c’est 
parfois drôle) je rigole un peu 
moins quand vous afficher 
votre mépris pour les 35% de 
votants, moi je vote, c’est mon 
choix, même si parfois les 
députés me gonfle. Vous ne 
représentez personne, c’est 
la situation la plus confortable 
qui existe... et ben Le Zombie 
reste dans ton cimetière et 
quand tu auras une idée, je 
suis preneur si tu est capable 
d’accepter la contradiction...
allez bonne bourre.  

PA 

Réponse: Meuh non, Zombie 
ne méprise pas les VOTANTeS 
mais les guignols qui veu-
lent que les premiers devien- 
nent des ELECTEURSTRICES et 
qu’ils jouent leur rôle de moutons 
bêlants derrière un chef ou un 
parti. (tsé la vieille ranguène: «Ni 
dieux, ni maîtres!» C’est peut-être 
ou sûrement facile, comme tu dis, 
mais Zombie tient simplement 
à ce que les citoyenNes du soft-
goulag dans lequel ils vivent, 
se dirigent vers l’auto-gestion, 
l’auto-détermination et l’auto-
dépendance!
Et pis, Zombie reste un peu 
«interlocked» quand tu dis/penses 
qu’il ne représente personne. Car 
s’il n’y a QUE 35 à 40% d’élec-
teurs/électrices, il reste environ  
60% de GenevoisSes Absten- 

tionnistes. Donc, si Zombie devait 
représenter quelqu’un ou quelque 
chose, il représenterai une belle et 
franche majorité!
Mais tu as raison, Z préfère 
rester dans son caveau, car il 
n’appartient à personne et ne 
veut surtout pas que les autres lui 
appartiennent! Le  vote n’est pas 
un privilège comme dit l’affiche, 
mais un droit durement gagné 
par nos anciens-ciennes!
«Votez braves gens, votez, car la 
Suisse est la championne de la 
démocratie quasi-directe, mais 
n’élisez que vos actes et vos 
engagements, ne laissez pas 
d’autres prendre votre voix!»
Toustes aux urnes 
mais pas pour des prunes!
Alors PA, comme tu dis, bonne 
bourre aussi, et puisque tu as 
«élucté», le Z espère que c’est le 
plus à gauche possible, mais ça... 
ça ne le... regarde pas!   Zombie
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01. Quand le zombie est-il revenu à lui pour la première fois? 
02. Qu’avait-il à dire?
03. Le Zombie s’est libéré de quoi?
04. Le Zombie est anonyme. Pourquoi?
05. Le Zombie est-il une fille?
06. Le Zombie est-il amoureux?
07. A quand un mouvement Zombie genevois?
08. La crête du Zombie: bière, savon ou eau sucrée?
09. Le Zombie n’a jamais élu, n’élit pas, n’élira pas, pourquoi?
10. Mais il vote, pourquoi?
11. Que pense Le Zombie des dernières élections?
12. Le Zombie a-t-il un message politique?
13. Le Zombie dénonce la police et les bénéfices des banques, 
 Le Zombie est-il vraiment genevois?
14. Le Zombie est-il protestant?
15. Le Zombie squatte-t-il?
16. Le Zombie resquille-t-il?
17. Le Zombie paie-t-il ses impôts?
18. Le Zombie paie-t-il ses primes d’assurance maladie?
19. Que pense Le Zombie de la légalisation des drogues douces?
20. Que pense Le Zombie de la loi sur la vente d’alcool après 21h?
21. Que pense Le Zombie du concept «Genève ville propre» 
 (pas d’affichage sauvage, pas de graffitis, pas de poubelles 
 le mauvais jour)?
22. Le Zombie se sent-il seul?
23. Que fait Le Zombie de son temps libre?
24. Que lit, écoute, voit Le Zombie?
25. Le Zombie va-t-il voir les films de George Romero?
26. Quand Le Zombie retournera-t-il dans son caveau?

Eh! Lecteur zé Lectrice  
Zombie appelle à l'aide! 
Face à l’incéssante correspon-
dance et à la masse d'activi-
tés qu'incombe à la réalisation 
d'un journal, même satirique, il 
ne peut répondre à toutes les 
requêtes. 

Alors, un bon geste, torche pour 
lui les réponses à cet interview de-
mandée par Le Courrier, tu sais, 
le journal de gauche que lisent les 
gens de gauche. 

Aide Zombie à fournir toutes les 
infos demandées. C'est sûr que  
Le Courrier appréciera ce soutien 
et ce dévouement, non?!

Donc, un crayon, un clavier, une 
feuille, une envelloppe, un vieux 
timbre ou même un envoi mail fera 
aussi l'affaire. 

Tu écris le numéro de la ques-
tion et ta réponse. A toi les 
élents poéticopoliticoénervético- 
raleurs que t'inspireront les ques-
tions présentées ci-contre. 

Biensûr, un langage chatier et les 
bonnes manières sont de rigueur! 

Quand ta "déposition" est rem-
plie,  hop, t'envoies ta lettre à 
l'adresse du Zombie (voir sous le 
sommaire, juste en face) ou ton 
mail à info@lezombie.ch

Il fera suivre et ne pourra s’em-
pêcher de reproduire les meil- 
leurs réponses dans ses colon-
nes! (sous couvert de l’anonymat 
zombiesque bien évidemment!)

StarAcZombie
Réponds à ta première interview!
Fais comme si t’étais le Z, ou presque...

 
PASSE TON TEST D’ABORD!

A Genève, les verts engrangent 
les victoires, les unes derrières les 
autres. Y a de l’exaltation dans l’air. 
Ah bon? Et ils ont déjà bombés 
le torse? Non? C’est bizarre? 
Ca devrait pas tarder. Pour faire 
patienter tout le monde, le WWF 
propose un petit test. Le site 
www.footprint.ch, te permets de 
faire une estimation très rapide de  
ton impact sur l’environnement.* 
Il suffit de répondre à un petit 
questionnaire sur tes réflexes de 
consommateur occidental.

*Zombie, il a fait “Bangladesh”!
...en trichant comme un salaud...

www.footprint.ch



Votation populaire 
du 27 novembre 
OUI - OUI, comme par principe, 
le chaud et le froid, le noir et 
le blanc, vices et verso ou le 
contraire.

1. Initiative «pour des aliments 
produits sans manipulations 
génétiques» -> OUI
On n’en veut pas de l’OGM. C’est 
clair?! Mosanto, les graines il peut 
se les foutre dans l’cul... d’un poil 
(55.7% - mais avec un OUI de tous 
les cantons). Les 5 ans d’interdiction 
sont accepté, mais les recherches 
vont continuer, le tout bien évidement 
avec prudence et précaution, sans 
aucun risque de contamination...  
Et toi lecteur, tu y crois? 

2. Modification de la loi sur 
le travail -> OUI
Et OUI, mais c’est juste pour les 
Gares et les Aéroports, donc c’est 
cool non?! NEIN! Pas cool, car ce 
n’est que le début de la fin... Dix 
jours après les votations, le Conseil 
National se réunissait pour débattre 
de l’extention de la Bête “Arbeit”. 
La suite au pochain numéro, car 
le présent Z63 était sous presse à 
cette date, mais il est pret à parier 
du futur des employés: «bientôt les 
3X8 par personne, comme au bon 
vieux temps!»

ET PENDANT CE TEMPS... LA SUISSE VEND SES VIEUX CHARS

63 - Déjà froid 2005  Le Zombie Libéré  p. 3

Les chars, bichonnés avec 
amours pendants des années, 
rejoignent, petit à petit, les 
champs de bataille.

Pour contourner la loi qui interdit 
de vendre à des pays en guerre, 
le Conseil fédéral et autres tra-
fiquants d’armes n’ont pas hé-
sité à utiliser la méthode de l’in-
termédiaire discret. Les chars ont  

trouvé preneur en Angola et au  
Maroc, après un petit détour par 
les Emirats Arabes Unis et la Slova-
quie. La combine semblait marcher 
à merveille, les 2 saucisses Calmy 

et Leuenberger fermaient leurs 
gueules, les enveloppes circulaient 
sous les tables avec fluidité jus-
qu’au jour ou ... le scandale à écla-
té: 180 chars pour l’Irak, aïe! Deiss 
et ses petits copains ont dans un 
premier temps tenté le passage en 
force (consternant), pour finale-
ment faire machine arrière... Provi-
soirement, parce que les Yankees 
attendent «leurs» chars. 

 Evilo Le American Strip of America (USA)

Encore un truc sur le Pays 
des mille et une horreurs, 
des mille et un carnages, 
des mille et des cent-milles 
abus? Comme tout bon 
vieux conflit, il fini par gâ-
ver le brâve peuple mateur. 
N’est-ce pas?!

Mais Zombie, qui tient scrupuleu-
sement les comptes de toutes 
ces abominations, ne peut et ne 
veut faire comme les bons gros 
médias: “...aujourd’hui, en Irak 
un attentat à fait 37 morts et 79 
blessés, un kamikaze est à l’ori-

gine de cet attentat; Moscou: 
le dirigeant Chinois à été reçu 
par Vladimir et ils ont mangé du 
Caviar; Economie: les USA pré-
sentent un redémarrage signi-
fiquatif pour cette fin d’année  
et la Suisse profite de cette  
ambélie; etc, etc...

Fini les directs en “Prime Time”, 
les mobilisations des anti-Truk-
chouettes-machins, c’est une pu-
tain de sale guerre qui enfle jour 
après jour et, avec ou sans les 
ricains, elle n’est pas prête de se 
calmer. En tout cas «avec» ça ne 
va qu’en s’agravant.

Alors, quelle Issue?
Et oui, pas facile, pas gagnée 
cette affaire. Les jours passent, 
attentats, tueries, bombes au 
phosphore blanc*, tortures et  
sévices carcéraux, crimes des 
mafias irakiennes... 

Les mots claquent mais sans rai-
sonner et tout le monde s’en fout. 
C’est une guerre, une belle guerre 
mais rien de nouveau. Heureuse-
ment, comme c’est Tonton Sam 
aux commandes, c’est bien “fun”  
et plein de belles aventures pal- 
pitantes! 

Vivement le prochain film de  
Riplay Scrott avec Mâle Gambon 
dans le rôle de Rambax 28, qui 
cette fois, s’emparera de la ville 
de El Machin pour sauver sa fille, 
enlevée par les Moudjabougnas.

GO! GO! GO!  
NO DISTURBE! 
NO FONCTION! 
NO FUTUR! 

– Il y aura bien une fin à ce nou-
veau jeu de massacre. Une fin ou 
une suite prise dans un engrena-
ge? Difficile de faire des pronosti-
ques, pourtant la Syrie et surtout 
l’Iran sentent le vent tourner. 

La Blanche Maison fait des gesti-
culations en parlant de retrait des 
troupes, mais le «retrait chirur- 
gical» va faire aussi mal que les 
attaques du même nom. Surtout 
si le dit «retrait» devient une fuite 
en avant sur l’Iran, justement. 
C’est que le “Bush Band“ pourrai, 
pour finir en beauté son mandat: 
s’attaquer à l’os qu’ils rêvent,  de-
puis 1979, de ronger enfin! 

Que fait La Piteuse Europe? elle 
ferme sa gueule. Toute contente 
de voir qu’une bonne guerre, 
même pas faite par elle, relance 
toujours l’économie du moment. 
Et comme Noël approche, passez 
à la liste des cadeaux et n’oubliez 
pas d’avoir une petite pensée 
sous le sapin, ça fait bien... et en 
plus ça coûte rien. le Zombie
*Après l’uranium appauvri de la 
Guerre du Golf, la US Tury 
relance le bon vieux 
phosphore blanc! 
Une arme 
ABSOLUMENT 
interdite par la
convention de 
Genève.

ecce clown 6 - dario arcidiacono - 2003
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p. 6 Le Zombie Libéré 63 - Déjà froid 2005 

Rhino pharingyte aigue?

Cantique                       Dedieu, dedieu !?!
Footmania oblige, il est de bon ton et politiquement correct de s’arrêter sur 
l’Hymne National CHuiCHe ...oui mais alors pas trop longtemps!

byOlive

L es années 80 sont bien passées et l’un des 
bastions des squats genevois, né justement 

il y a 17 ans, est au bord de l’expulsion. Rhino, la 
corne dans le cul aux gros proprios fait face à la 
politique du: «Rendons à César ce qui appar-
tient à César» de Z comme... Zappelli ou Zorglub! 
Manif fin octobre, refus d’évacuer, soutien du TF, 
blocage de la procédure fin novembre, en un mot: 
COMBAT! Et c’est en soutien que Zombie cons- 
sacre la «Une» de ce numéro à cette actualité.

On peut dire: “Il y a toujours un début et une 
fin!” surtout concernant les squatts, soit. Mais 
en regardant de plus pret on remarque que 
l’annulation de l’ordre d’évacuation formulé 
par le Tribunal Fédéral ne tombe pas du ciel 
comme cadeau de Noël en avance. C’est plutôt 
que Super Shérif Zappelli (Procureur Général 
de la République!) se prend pour Néron Brins 
d’acier. Et que je vous brûle les étapes, et que 
je vous spolie le droit au logement pour le refi-
ler à ceux qui ont déjà 3 résidences secondai-
res, etc et etc. Genève ville propre et prospère! 
“La Raccaille n’a qu’à bien se tenir!” comme 
dirai l’autre...

Rien de mieux qu’une histoire à lire aux enfants 
et aux plus grands qui égaillera cette ambiance  
de vilain remake avec le tout vilain shérif de  
Nottingenf. Zombie se fait donc une joie  
de vous offrir cette comptine en plusieurs par-
ties. Que vous pourrez lire ou réciter autour  
de vous:

Qui a peur du grand 
méchant shérif?
Ô c’pô nous, ô c’pô nous… 

Il était une fois un méchant shérif 
qui avait été élu par les poils du …pif. 
Après avoir sauvé beaucoup de policiers 
bavureux et ses copains chouraveux, 
il décida de s’occuper des squatteux.
Il frappa à la porte de leur maison. 

– Petits squatteux, 
 vous devez quittez les lieux!

- Non, non et non répondirent 
 bravement les habitants.

- Alors, vous allez voir. 
 Je vais souffler sur votre maison 
 et je vais vous la démolir.

le shérif gonfla ses joues, et souffla 
sur la maison de toutes ses forces, 
mais la maison ne tomba pas.
Furieux, le shérif s’en allât, 
laissant derrière lui l’odeur infecte 
de son haleine... 

(fin de la première partie)

Allez! On reprend tous en coeur:

Qui a peur du grand méchant shérif? 
Ô c’pô nous, ô c’pô nous!

la chanson décryptée

Ecrit en 1841, à la gloire de Dieu, de la 
Suisse et de son domaine skiable. Les 
paroles sont de MC Widmer, l’adaptation 
française de Charles Chatelanat et la mu-
sique DJ Zwyssig.

Dès 1843, la chanson rencontre son public.  
Et les récompenses ne se font pas attendre: 
victoire de la meilleure chanson patriotique 
et victoire de la «Best Male Performance» au 
Zurich Music Awards ainsi qu’une prestigieu-
se nomination au Zurich Video Music Awards 
comme chanson de l’année. Les fans sont aux 
anges, le tube est repris en boucle par toutes 
les chorales. Les versions française et italienne 
ne tardent pas à sortir.

A plusieurs reprises, la demande d’en faire 
l’hymne national échoue. Le Conseil fédéral 
préférant le «O Monts indépendants», chanté 
sur un sample de l’hymne anglais. Mais pour 
éviter la confusion, c’est finalement, en 1981, 
après plusieurs années «d’essai», le cantique 
Suisse devient hymne national.

à lire la main sur le coeur:

Sur nos monts quand le soleil
Annonce un brillant réveil,
Et prédit de plus beaux jours, 
le retour. 
(après la pluie le beau temps, 
et après le beau temps?)

Les beautés de la Patrie 
parlent à l’âme attendrie 
(les beautés du monde, et encore, tout ça c’est 
pas à nous, nous on est juste de passage...)

Au ciel montent plus joyeux
Les accents d’un cœur ému et pieu 
(heu... comment dire? pieu ça va pas le faire)

Lorsqu’un doux rayon du soir
Joue encore dans le bois noir, 
(non, là c’est pas mal...)

Le cœur se sent plus heureux près de Dieu 
(dommage, il était bien parti ce couplet)

Loin des vains bruits de la plaine, 
(ha tous ces connards dans la vallée, c’est le 
grand-père d’Heidi qui avait raison)

L’âme en paix est plus sereine.
Au ciel montent plus joyeux
Les accents d’un cœur ému et pieu
(pieu on avait dit non! Et pourquoi ça monte 
toujours?)

Lorsque dans la sombre nuit
La foudre éclate avec bruit, (Zorro?)
Notre cœur pressent encore le Dieu fort. 
(Dieu? c’est qui?)

Dans l’orage et la détresse, 
(des touristes du dimanche qui ont oublié 
le Kway à la maison?)

Il est notre forteresse. 
(pourquoi, ya du danger?)

Offrons-lui des cœurs pieux, 
(on va rien lui offrir à ton pote)

Dieu nous bénira du haut des cieux. 
(et si on veut pas se faire bénir, y a quelque 
chose de prévu? un parapluie cosmique ou un 
truc dans le genre?)

Des grands monts vient le secours, 
(et les monts, d’où viennent-ils et où vont-ils?)

Suisse, espères en Dieu toujours! 
(c’est une menace? Et les filles? Elles doivent 
espérer aussi?)

Garde la foi des aïeux; vis comme eux. 
(nos aïeux se sont battus pour qu’on ne vive 
pas comme eux!? ... on doit pas avoir les 
mêmes)

Sur l’autel de la Patrie, (ya des putes qui font 
des passes? heuu autel ça prend pas un h?)

Mets tes biens, ton cœur, ta vie. (les biens 
vous les avez déjà, le coeur on le garde, de 
toute façon il est pas pieu et pour la vie, vous 
pouvez aller vous faire foutre!)
C’est le trésor précieux
Que Dieu bénira du haut des cieux.

Zombie, ne garde que «joue encore dans le bois 
noir»... C’est pas terrible, terrible, mais ça de-
vrait suffire pour faire le remix.

Dans le prochain numéro: Tout sur Petit Papa Noël
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Traité d’athéologie
un livre de Michel Onfray
«L’époque semble athée, 
mais seulement aux 
yeux des chrétiens ou 
des croyants. En fait, 
elle est nihiliste»

Le professeur de philoso- 
phie, Michel Onfray 
nous propose de dépas-
ser cette période ou 
«s’entre-croisent l’absence des dieux, leur pré- 
sence, leur prolifération, leur multiplicité fantas-
que et leur extravagance», pour passer à la 
suivante: post-chrétien. Avec «une nouvelle 
éthique, des valeurs inédites, impensées car 
impensables (...)»
Mais avant, il faut déconstruire la fiction. Sa 
méthode; un athéisme argumenté, construit, 
solide et militant, pour une destruction à la 
tronçonneuse et au scalpel... en trois étapes:

1 déconstruire la fiction.
2 déconstruire la fiction.
3 déconstruire la fiction.

Le programme semble intéressant..., la bataille 
intellectuelle gagnée d’avance. Et pourtant 
«La crédulité des hommes dépasse ce qu’on 
l’imagine. Leur désir de ne pas voir l’évidence, 
leur envie d’un spectacle plus réjouissant, 
même s’il relève de la plus absolue des fictions, 
leur volonté d’aveuglement ne connaît pas 
de limites. Plutôt des fables, des fictions, 
des mythes, des histoires pour enfants, que 
d’assister au dévoilement de la cruauté du réel 
qui contraint à supporter l’évidence tragique du 
monde. Pour conjurer la mort, l’homo sapiens 
la congédie. Afin d’éviter d’avoir à résoudre 
le problème, il le supprime. Avoir à mourir ne 
concerne que les mortels: le croyant, lui, naïf 
et niais, sait qu’il est immortel, qu’il survivra à 
l’hécatombe planétaire...»
«Les 3 monothéismes, animés par une même 
pulsion de mort généalogique, partageant une 
série de mépris identiques: haine de tous les 
livres au nom d’un seul: haine de la vie, haine 
de la sexualité, des femmes et du plaisir; haine 

du féminin; haine des corps, des désirs, des 
pulsions. En lieu et place de tout cela, judaïsme, 
christianisme et islam défendent: la foi et la 
croyance, l’obéissance et la soumission, le goût 
de la mort et la passion de l’au-delà, l’ange 
asexué et la chasteté, la virginité et la fidélité 
monogamique, l’épouse et la mère, l’âme et 
l’esprit. Autant dire la vie crucifiée et le néant 
célébré...»
«Des millions de morts, des millions de morts 
sur tous les continents, pendant des siècles, au 
nom de Dieu, la bible dans une main, le glaive 
dans l’autre: l’Inquisition, la torture, la question; 
les croisades, les massacres, les pillages, 
les viols, les pendaisons, les exterminations, 
les bûchers; la traite des noirs, l’humiliation, 
l’exploitation, le servage, le commerce des 
hommes, des femmes et des enfants; les 
génocides , les ethnocides des conquistadores 
très chrétiens, certes, mais aussi, récemment, 
du clergé rwandais aux côtés des exterminateurs 
hutus; le compagnonnage de route avec tous 
les fascismes du XXième siècle, Mussolini, 
Pétain, Hitler, Pinochet, Salazar, les colonels 
de la Grèce, les dictateurs d’Amérique du Sud; 
etc... Des millions de morts pour l’amour du 
prochain».

LA QUATRIEME GUERRE MONDIALE
film de Jacqueline Soohen et Richard Rowley [DVD]
La 4ème guerre mondiale a éclaté, partout 
dans le monde et au coin de ta rue. Et toi 
t’as rien vu? Kess tu fout? Ils t’attendent, 
... et arrête de dire «vous» et commence à  
dire «NOUS».

«Et l’Empire parla encore. Et essaya de noyer 
nos voix dans la violence assourdissante de 
la guerre. Il ne pouvait y avoir plus claire prise 
de position de l’opinion publique mondiale, et 
ils sont entrés en guerre quand même. Nous 
avons marché ensemble, nous nous sommes 
rassemblés, avons mené campagne, et partout 
nous avons touché les limites de ce système. 
Les illusions de stabilité, d’efficience éco-
nomique de démocratie représentative, ont été 
remplacé par la crise, la guerre et la terreur. 
Nous avons marché, et partout, nous avons vu 
la cécité du système, et la vio-lence qui sous-

tend sa surdité à 
notre discours.
 Nous avons vu que 
la victoire, militaire 
ou électorale, ne 
suffit pas. Nous 
luttons pour quel-
que chose de 
beaucoup plus dif-
ficile. Nous luttons 
pour un nouveau 
monde.
La terre et l’histoire 
vous ont été arra-
chées. Ils ont construits des murs autour de 
vous. Ils ont fait de votre vie un compromis 
solitaire et on fait de vous les complices de leur 
violence.
Mais c’est un nouveau monde, alors recom-
mençons. Créez votre «chez vous» avec nous 
dans la rue. Ce soir ils reprendront peut-être le 
contrôle de ces rues, ils nous disperseront peut-
être encore, ils iront même peut-être jusqu’à 
battre et emprisonner nos corps mais alors ils 
auront nos corps, pas notre obéissance.» 

Dario Arcidiacono
Ange parmis les Démons

Que dire de l’artiste que Zombie présente en page 
3 et en dos de cover de ce numéro? Ben, une seule 
chose: tourne cette page et visite son site:

www.darioarcidiacono.com
Michelange-Chaplin de l’Horreur humaine, il te 
file une grande baffe dans la gueule et t’en 
redemande! Ca fait longtemps que les amateurs 
d’arts disent que tout a déjà été fait. Mais là, là y a 
comme un truc, l’art et l’imagerie ricaine détournée 
pour arriver à une illumination: 

La lutte ne fait que commencer 
et Dario n’a pas attendu pour avancer!



dario  arcidiacono
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